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reice 190 ot soumettre À voire approbation le Compte de 


De nouveaux et importants progrès ont âté réalisés en 1960 dans la plupart des pays, lant par l'industrie du pétrole 

que par l'ensemble des autres secteurs de l'économie. La production mondiale de pétrole brut a dépassé, pour la pre- 

mière fois, un milliard de tonnes. 

pansion a été assez inégale selon les pays : si les États-Unis ont même connu une légère 
1 encore fortement aceru leurs productions, bien que 


d'entre eux, notamment 
En France, les mesures d'assainissement 
fruits. Dans le secteur de la production industriel rétablissement 
spectaculaire des finances extérieures opéré en 1959 s'est trouvé consolidé le l'année, l'in- 
dice de la production industrielle, bétiment compris, a dépassé de 10 ?, celui de 1959, alors que les réserves de change 
remontaient à un niveau inconnu depuis de longues années. Cependant, l'indice moyen des prix de détail, 250 articles, 
a augmenté de 3,6%. 
Dans cette conjoncture économique, la production mondiale de pétrole brut a réalisé des progrès aussi rapides 

que ceur qui avaient été enregistrés en 1959. Elle s'est élevée à 1052 millions de tonnes, soit une progression de 7,5%, 
faux d'accroissement légèrement supérieur au taux d'augmentation annuel moyen des dix dernières années au Cours 
desquelles la production mondiale à doublé. La production de 1960 représente, par rapport à 1959 : 

— Une augmentation de 15,6 2 au Moyen-Orient. 

Une augmentation de 13,5 % dans les pays du bloc soviétique. 

— Une augmentation de 109 ?, en Europe occidentale. 

— Une augmentation de 5,1 %, en Amérique latine. 

— Une diminution de 0,3 % pour l'Amérique du Nord. 


Depuis 1950, la juction a quadruplé en U. R.S. S,, triplé au Moyent-Orient, doublé au Venezuela et est en 
pause que au éa- Unis. Aid la production des Éis-Uni ne représente plus actuellement que le Hers de 


inancier qui avaient été décidées e 
ont êté obtenus 


Venezue raducteur, qu point de céder sa pla RSS 


a Standard Oil Company (N 


début de 1959, du g 


8 de la côte, après la découver 
en 1962, ap 

Au Sahara, le Groupe Esso, la Com 6 

‘pations Pétrolières (PÉTROPAR) ont confié à une société constituée spécialement à 


également, qui doit être mis en un pipe-lin 


Sahara) Inc. l'exécution des travaux de recherches sur le permis accordé le 3 juin 1959, 
on 20,600 kilomètres carrés, dans l'Erg Oriental, ainsi que nous Vous en avions entretenus l'an dérnic 
En métropole, des résultats encourageants ont enco! nregistrés dans le Bassin Parisien. ESSO REP à ent 


en association avec la Compagnie d'Exploration Pétrollère (C. E. P.) 
Bassin Parisien 


recherches dans le Languedoc et da 


La capacité mondiale de production de pétrole brut est à l'heure actuelle notablement s 0 aux q 
effectivement extraites en 1960, la consommation de produits pétroliers ayant progressé moins rapidement que les 
sibilités de production. II en est résulté une tendance à la baisse x 

L'U. RSS, qui est le pays dont les exportations se sont relativement développées le plus vie, cherc 


à vendre sur les marchés occidentaux des quantités croissantes de pétrole brut ou de produits ratfinés, dans le cad 
d'accords de troc, à des cours inférieurs aux cours commerciaux courants et inférieurs également aux prix de cess 
qu'elle pratique envers ses voisins d'Europe orientale, C'est ainsi que les exportations russes de produits pétroliers 
l'Occident se sont élevées de S millions de tonnes environ en 1985 à près de 15 millions en 1959 et 25 millions en 
dont plus de 7 millions de tonnes livrées l'année dernière à des pays de la Communauté Économique Européenne, prin. 
cipalement l'Italie qui a augmenté ses réexportations en Europe occidentale de produits bon marché issus du ra 
de ce brut, posant ainsi un problème dont auront à se préoccuper les pays membres du Marché Commun 


A la suite des eflorts intensifs entrepris en métropole et outre-mer depuis la seconde guerre mondiale, la France 
est devenue en 1960. grâce à la mise en exploitation rapide des gisements sahariens, le pramier producteur de pétrole 
des pays membres de la Communauté Économique Européenne avec plus de 11 milions de tonnes de pétrole brut, ce 
qui a correspondu à environ 40 % de Ia consommation intérieure française, En 196, environ les deux lirs des besoins 
pétroliers francais pourront être satisfaits à partir du brut de la zone franc. En outre, la majeure partie des quantités de 
Gaz consommé en 1960 provient du gaz naturel français. 

Le placement du pétrole ainsi produit en 190 n'a pas présenté de difficultés majeures, les sociétés de raffinage 
opérant en France ayant repris les tonnages de brut saharien disponibles après enlèvement par les sociétés intégrées 
de la par de production qui leur revenait (1). Sans attendre que des contrats formels de reprise fussent signés entre 
Esso Export Corporation et la Gulf Oil Corporation, fournisseurs de votre Société, d'une part, et la Saciété Nationale de 
Recherche et d'Exploitation des Pétroles en Algérie (S. N. REPAL) et la Régie Autonome des Pétrales (R. À. P.), d'au 
part, votre Société a commencé dès le mois de janvier à mettre en œuvre du pétrole brut d'Hassi Messaoud dans se 
raffineries de Port-Jérôme et Bordeaux et, à partir du mois de novembre, des pétroles de Zarzaitine et d'Edjeleh. C'est 
ainsi que par le truchement de ses fournisseurs habituels, votre Société a acheté ot payé en francs, en 1960, 622 000 tonnes 
de brut du Sahara représentant une valeur totale FOB de 48 millions de nouveaux francs. Si l'on ajoute à ces tonnages 
les achats de brut métropolitain, les achats de brut de la zone franc, y compris des tonnages qui ont été cédés à d'autres 
raffineries, ont représenté 40 %, du total des achats de pétrole brut en 1960. En raison de l'accroissement de nos achats 
de brut saharien et de la production d'ESSO REP, ce pourcentage devrait atteindre 60 % en 196, année au cours de 
laquelle Esso Standard S, À. F. prévoit acheter environ 3 milions de tonnes de brut de la zone franc. 

Les contrats d'achats conclus entre les sociétés de production et les raffneurs métropalitains ont été librement 
négociés. Dans une conjoncture de production de pétrole excédentaire, les raffineurs français ont ainsi volontairement 
réduit leurs achats de brut aux sociétés de production qui avalent assuré régulièrement l'approvisionnement du pays 
Aü cours des années antérieures, notamment lors de la crise qui suivit la coupure du canal de Suez en 1956. 

A une époque où notre pays n'était pas producteur de pétrole brut, ce sont les dispositions de a loi de 1928 qui 
ont permis la création d'une importante industrie du raffinage en France par l'instauration d'un régime préférentiel en 
faveur des produits qui y sont raffinés. Les activités de l'industrie du pétrole ont êté réglementées par un système de 
licences qui permet aux Pouvoirs Publics de limiter et de contrèler strictement les entrées de pétrole brut et de produits 


en 1960: s 
Je de tonnes ont été livrées à la métropole êt 1,1 millo 


slométres de long et 86 centimètres de diamètre, dont la Société 


C nstruction la région de Marseille jusqu'à Karlsruhe (avec un prolon 
Ingolstadt en Bavibre), pr le début de 1963, facilitera l'arrivée, au cœur de l'Europe occ 
nant d'Afrique du Nord où n-Orient. D'autres projets de construction de pipe-lines 
re à y favoriser la concurrence du pétrole russe. Ainsi, au cours des prochaines années, ce cantin 
fe d'un très Important réseau de pipe-lines qui viendraient s'ajouter à ceux existant déjà. 

du Nord, deux importants réseaux de distribution de gaz naturel sont en service. En Algérie 

ont d'Hessi R'Mel aux villes d'Alger et d'Oran à miné au printemps 1961, Le gaz du 

\encera probablement à être exporté par méthaniers, en attendant la construction d'u 

en Europe une part importante de la production de ce gisement. semble 94 
jet ne pourrait être d'exploitation rentable qu'avec un débit minimum annuel de l'ordre 
eubes de gar, De nouveaux débouchés devraient donc être cblenus dans des pays gros 
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De larges excédents de capacité subsistent toujours dans le domaine des transports maritimes du pétrole. En ef, 
la capaciié de transport de la flotte pétrolière mondiale a double de 1955 à 1960 alors que les besoins ont progressé 
Deseeaup moins rapidement. Cet excédent de capacité résulte de l'aflux des commandes passées aux chantiers de 
ÉSnaraction navale lors dela crise de Suez en 1855 at 1967, les livraisons s'échelonnant sur plusieurs années, alors que 
Eansemmation de produits pétales a progressé moins rapidement que prévu. En outre, les restrictions d'imporation 
Sesdraie aux États-Unis, l'augmentation des exportations russes et Ia réduction de la durée de cartains transport en 
san du chargement d'importants lonnages de pétrole saharien sur a côte africaine à la place de brut du Moyen-Orient 
Emsarqué au gele Persique ou en Méditerranée orientale, ont eu pur set d'accrotre encore la capacité de transport 
aponible. Ainsi bien quo de nombreux navires aient êté désarmés, les taux de fret 4 au voyage » se sont maintenus 
en 1960 à un niveau entrèmement bs. 

a siuaton de la Motte pétrolière française est particulièrement préoccupante car le tonnage sans emploi 
est en raplde accroissement. Au 1° janvier 1301, cette foto comprenait 111 navires-ciernes représentant onviron 

tonnes de port en lourd. En outre, 9 bâtiments totalisant 417.000 tonnes étaient en construction at 5 navires 

résentant 287.00 tonnes étaient en commande. Mais à la même date, 4 pétroliers ayant une capacité totale de 
54300 tonnes restaient mmobiisés dans les pors, Du fat de la mise an service de nouveaux bâtiments el de la 
iminutien des rotations, le tonnage sans emploi est susceptible d'atteindre prochainement 500.000 tonnes de port en 
lourd et cette situation risque encore de s'aggraver. Votre Société, dont la flotte (y compris les bâtiments affrétés sous 
Contrat à long Lerme) est également excédantaire, a pu éviter l'mmobllisation de certains de ses pétroliers en effectuant 
des transports pour le compte d'autres sociétés affliées à la Standard Oil Company (New Jersey). Ces aflrtemunts 

ectués au taux du marché mondial qui correspond à une explotation déficitaire pour le navires battant pavillon 
français. Mas, bien qu'onéreuse, cette solution à 616 préférée au désarmement de bâtiments et à la mise on 
chômage de leurs équipages. 


La consommation de produits pétroliers sur le marché Intérieur lrançais a progressé de 11,1% en 1960. La demande 

est développée de 88%, aux qui marque une légère améllration par rapport à coux constatés au cours 
des années précédentes. En effet, la demande d'essence Fr que de 4 à 5% par an 
au cours des cinq dernières années. Cette progression est beaucoup plus lente que celles réalisées dans les pays voisins 
d'Europe occidentale. Si l'on s'en tient seulement à la période des deux dernières années, 1959 et 1960, la consomma- 
fion d'essence auto a augmenté de 43 %, en alle, 1,4% en Allemagne Occidentale, 15, an Grande-Bretagne et 12.4 %. 
en France, Des six pays de la Communauté Économique Européenne, le nëlre est celui où la consommation d'essence 
progresse le plus lentement. Mais c'est aussi celui où, proportionnelioment à la population, les véhicules automabes 
sont les plus nombreux bien que, faute de crédits suffisants, l'équipement routier ait pris du retard sur celui des pa; 
voisins. C'est également celui où les taxes intérieures sur l'essence sont les plus élevées, alors que le prix de vente à 
la pompe hors taxes est très bas : 
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Les trois quarts du prix de vente d'un litre d'essence à la pompe en France sont constitués actuellement par des 
taxes, alors qu'il y a seulement dix ans celles-ci ne représentaient que 60 %, de ce prix. Ainsi, pour un même montant 
de taxes intérieures sur l'essence versé au Trésor, soit 1 nouveau franc, l'automobiliste français peut acheter 1,36 lire 
d'essence, l'Halien 1,73 litre, le Belge 1,8 litre, l'Alemand 244 litres et le Hollandais 2,80 litres. Ceci explique en parie 
que le kilométrage annuel moyen parcouru par l'automobiliste français soit retombé, d'après une enquête de l'institut 
National de la Statistique et des Études Économiques, de 10.360 kilométres en 1956 à 9.400 kilomètres en 1959, chifre 
inférieur de moitié au kilométrage annuel parcouru par l'automobiliste allemand, Mais il est bien évident que le retard 
du développement de la consommation d'essence en France par rapport aux pays voisins. ne résulte pas uniquement 
d'une taxation excessive. En effet, par suite de l'utilisation à d'autres fins d'une partie des fonds normalement destinés 
à améliorer l'infrastructure routière, la modernisation s'est avérée fort lente et À des travaux n'a concerné que 
l'entretien des routes existantes. Devant l'eflort de nos partenaires européens dans ce domaine, on peut s'inquiéter à 
bon droit de constater qu'entre pays voisins qui ne sont pas très loin les uns des autres sur Ie plan technique, qui sont 
en compétition sur le plan commercial et qui demain doivent être unis sur le plan économique, | y ait de tels écarts dans. 
un secteur essentiel de l'économie. 

Un nouveau groupe a fait son apparition sur le marché français en 1960 : l'Union Générale des Pétroles (U.G. P. 
ete Soc, done créalon « été annoncée an au 180 par un communiqué du Gouvormement Un en pd. 
teurs de brut national ne possédant ni instal istribution, Ses fondateurs sont, à par- 
Micipations égales, trois sociétés dans lesquelles les Pouvoirs Publics détiennent des intérèts majoritaires (4). L'U. G. P. 
a ensuite procédé à la constitution d'une nouvel l’Union Industrielle des Pétroles (U. P.), dont elle détient 
60 %, du capital et Caltex S.A.F. 40 %. Cetie nouv ssure à l'U, 6, P. le contrôle de l'actif rafinage, distribu 
tion et transports maritimes précédemment possédé par le groupe Caltex, Toutefois, la majorité du capital de l'U.G. P. 
étant sous contrôle de l'État, les Pouvoirs Publics ont tenu à préciser que les activités de cette Société se 
comme pour toutes les autres, sur un plan commercial c'est-à-dire concurrent 


Après ces quelques considérations générales sur l'évolution de l'industrie du pétrole, voici maintenant les résultats 
wercice écoulé (5). 

En 1960, votre filiale ESSO REP, a étendu ses activités à la région du Languedoc et du Bassin Parisien. Un permi 
de recherches portant sur une partie des départements de l'Hérault et du Gard lui a été attribué au mois de juin. El 
conclu €. P. un cont participations égales, de travaux 
concernant une partie des dépai lui a été accordé conjointement et solidairer 
avec C. E.P. En outre, l'objet de décision, l'un portant sur une partie 
des départements de l'Aude et de l'Hérault, l'autre sur une partie des départements du Nord et du Pas-de-Calais. Par 
ailleurs, ESSO REP a conclu avec C. E. P. une participation à 50 %, dans les travaux que cette société exécute sur un 
permis dont elle est titulaire dans le Gard et les Bouches-du-Rhône. Sur ses anciens permis d'Aquitaine, ESSO REP à 
poussé activement le développement du champ de Cazaux tout en poursuivant ses travaux de recherches, 

Le rendement de notre flotte de pétroliers a été amélioré par la vente de bâtiments « Esso Bretagne » 
de 16,428 tonnes de port en lourd et « Esso Flandre » de 16.285 tonnes et par la mise en service, au mois d'octobre 1960, 
du pétrolier « Esso Alsace » de 39.496 tonnes. 

Les raffineries de Port-Jérôme et de Bordeaux ont traité 5.154.000 tonnes de brut, soit 11,4% de plus qu'en 1959. 

À Port-Jérôme, après les très importantes installations de raffinage mises en service en 1959, une nouvelle unité 
de production d'additfs destinés à l'amélioration de la qualité des huiles de gralssage a été mise en route au mois 
d'avril 1960. Une unité d'hydrogénation des hulles a été terminée fin avril 1961, Elle doit accroître la capacité de 
fabrication de ces produits. 

Dans le domaine de la pétrochimie, une usine de production de paraxylène, d'orthoylène et d'une gamme variée 
de solvants aromatiques destinés à l'industrie chimique est en cours d'installation. 

L'usine de la Société du Caoutchouc Butyl à Porl-Jérôme reçoit une coupe Ca livrée par notre raffinerie, de laquelle 
elle a extrait 11.662 tonnes d'isobutylène, pour assurer une partie de ses fabrications. Elle a produit 17.500 tonnes de 
caoutchouc butyl en 1960 et elle dépassera probablement en 1961 sa capacité de production nominale initsle de 
20.000 tonnes par an. 

Esso Standard S.A.F. assure la fourniture d'une coupe d'hydrocarbures riches en butylène 
tion de butanol secondaire mise en service en mars 1960 par la Société Industrielle des Dérivés de l'Acétylène (S.L. D. A). 

‘A proximité de la raffinerie, la Société United Carbon France procède actuellement aux opérations 
service d'une usine de fabrication de 25,000 tonnes par an de carbon black. La Société Firestone construit une usine de 
latex butadiène-styrène et de polybutadiène dont la mise en route est prévue pour le quatrième trimestre 1861. Ces deux 
nouvelles usines, dont la construction à été entreprise en 1960, seront allmentées an partie par la raffinerie d'Esso 
Standard SAF, 


de 


Les prévisions de développement de la consommation de produits pétroliers en France justifient toujours, pour 
répondre aux besoins de nos services de distribution dans le sud-ouest et l'est de la France, notre projet de construc- 
tion d'une troisième raffinerie sur la côte méditerranéenne, où votre Société s'est assurée dans la région du golfe de Fos 
un terrain adjacent à celui où, par ailleurs, la Société du Pipe-Line Sud-Européen a fixé son choix pour le départ du pipe- 
line et la construction d'un parc de stockage. 

Les ventes totales de votre Société ont progressé 
présent rapport. 

Nous vous avions indiqué dans. nos deux précédents rapports que le décret du 3 février 1959 limitant la création 
de nouvelles stations-service et la transformation de points de vente anciens en stations-service modernes nous paraissait 
de nature à entraver ls modernisation et l'expansion de notre réseau de distribution. Bien qu'un nouvel arrêté du 25 mai 1960 
soit venu apporter un aménagement à cette réglementation en autorisant la création de quelques stations-service nou- 
velles en contre-partie de la suppression d'un nombre équivalent de postes de distribution anciens, dans les limites 
d'un contingent fixé annuellement par la Direction des Carburants, nous pensons toujours que le décret de janvi 
constitue une entrave au libre développement de nos activités commerciales. Vous vous souviendrez que nous avons 
introduit en septembre 1959, un recours en Conseil d'État tendant à obtenir l'annulation de 
ntielle dans tous les secteurs de son mise 
en application progressive du Marché Commun accroit la compétition entre les producteurs européens, a entrepris des 
études d'organisation en vue de rechercher les possibilités de simplification des structures et de rationalisation des 
tâches administratives. Ces études ont êté notamment orientées en fonction de l'utilisation de nouvelles méthodes de. 
gestion et compte tenu de la centralisation de nos services dans un nouvel Immeuble de conception moderne dont la 
construction vient d'être entreprise au Rond-Point de la Délense à Courbevoie pour étre achevée au cours du deuxième. 
semestre 1963. La nouvelle organisation devant permettre de réaliser des économies de personnel, nous avons été 
amenés à offrir à a de nos collaborateurs la possibilité de prendre une retraite anticipée dans des conditions 
financières avantageuses. 

Les dépenses d'investissements de votre Société se sont montées à 111,5 millions de nouveaux francs en 1960, 
contre 123,6 millions l'année précédente. Pour les trois dernières années, c'est un total de 406,9 millions de nouve 
francs qui a été investi, dont plus des trois cinquièmes ont été affectés aux activités ralfinage et pétrochimie, not 
ment paur l'achèvement de la raffinerie de Bordeaux et d'un Important programme de construction d'unités modernes 
à ne comprend pas les dépenses d'immobilisations d'ESSO REP qui se sont 
wées à plus de 107 millions de nouveaux francs au cours des trois dernières années, dont 37,6 millions de nouveaux 
francs en 1960. 

Dans le cadre de la politique gouvernementale destinée à faciliter le renouvellement des investissements indus- 
triels des entreprises et [a modernisation des moyens de production pour faire face à la concurrence européenne 
pratique d'amortissements dégressifs a été autorisée pour les équipements industriels et commerci 
le 1 Janvier 1960. Jusqu'en 1859, le régime fiscal français, tout en demeurant fondé sur le 
par annuités constantes, avait cependant subi des aménagements permettant de pratiquer diverses formes d'amor- 
isséments accélérés. Le nouveau régime, grâce aux taux plus élevés applicables au cours des promières années 
d'amortissement, procure des disponibilités financières accrues aux entreprises, facilitant ainsi le financement de 
nouveaux investissements, De plus, il offre une grande souplesse d'utilisation car || permet de différer une partie de 
la charge d'amortissement lorsque celle-ci grève trop lourdement les résultats d'un exercice. Les ent 
qui uilisaient déjà les possibilités 8léré, y compris votre Société, ont eu à choisir, en 1960, ent 
maintien des régimes existants et l'application immédiate du barème dégressif qui les remplacera définitivement en 1065. 
Votre Société, considérant les avantages du nouveau régime, a décidé de l'adopter à partir de 1960. 

D'autre part, l'Administration des Douanes a fixé en 190 les conditions d'application de l'ordonnance du 
17 Janvier 1969 sur la détaxation des dépenses de recherches de pétrole productives. C'est ainsi que les dépenses de 
recherches et de production de votre filiais ESSO REP se trouvent, depuis janvier 1959, dégagées de Ia Taxe sur la Valeur 
Ajoutée qu'elle acquifte sur ses achats. 

Par ailleurs, nous souhaitons que, dans la série de mesures que le Gouvernement pourra adopter en vue de favo- 
tiser le développement des investissements, soient incluses des dispositions évitant aux entreprises qui ont dû adopter 
une structure décentralisée, la double imposition des sociétés-mères et de leurs filiales, 

Après avoir utilisé au maximum les ressources d'autofnancement à notre disposition, nous avons décidé de 
‘compléter le financement de notre important programme d'investissements en procédant à une augmentation de capital. 
Réunis en Assemblée Générale au mois de septembre dernier, vous avez bien voulu nous autoriser à porter notre capital 
de NF 364860.300 à NF 46.983.200 par émission de 1.042.458 actions de NF 50 de nominal, plus une prime de NF 25 par 
action. Nous remercions nos actionnaires de la rapidité de leurs souscriptions et de la confiance qu'ils nous ont ainsi 

Nous tenons aussi à rendre hommage à tous les membres de notre personnel qui, par Ia qualité et la persévérance 
de leurs efloris ont largement contribué, au développement des activités de notre entreprise. Nous les en remercions 
‘en votre nom. 


environ 16 


n 1960. Le détail en est donné en annexe au 


# 


Le Compte de Résultats et le Bilan, établis au 31 décembre 1960, vous sont présentés en annexe ls laissent appa- 
tre un bénéfice de NF 39.434.208,01 
auquel s'ajoute le report à nouveau de l'exercice précédent, solt NF 10233354 
1 vous sera proposé de leur donner l'affectation suivante 
— Réserve légal NF 1.972000 
— Réserve générale NF 3.000000 
— Dividende brut NF 33.358.656 
— Report à nouveau NF _2126982,35 
NF 40.457.638,35 


Conformément aux dispositions de l'Article 19 des Statuts, le mandat des Administrateurs arrive à expiration 
chaque année lors de l'Assemblée Générale ordinaire, Nous vous demanderons, par conséquent, de bien vouloir leur 
donner quitus de leur gestion pendant l'Exercice 1960, puis de procéder aux élections au Consell d'Administration. 

Nous vous demanderons également de ratifier la nomination de M, Jean Forgeot comme Administrateur de votre 
Societé. 


ji d'Administration, 11 vous 


montant des jetons de présence alloués au Cons 
ice 1961. 


les émoluments de vos Commissaires aux Comptes pour l'Est 


appartiendra aussi de 


LE CONSEIL D'ADMINISTRATION 


À ca consommation intrius 
2 posa ptite réa on 10 
81 Es miens de tonnes de reduit 

La Standaré Où Company (New dore) ll parle du Groune 
L2 1e aie parent 8 pas dires qu ont conte on 
al Soc 2e Peine Sd Europe 


ta du capiat 4 Société Nauonale de Recherche et 
den Puces en Algérie (8. N, REPAL), 
3. 


— DA 2e Papecton et Eiotstens Paroles on Alnce 
AE AN Dario de BR: are 
— Su def barons PAtaue Ésoeroie SPA RE) (ar. 
CORTE 
Comme le anne précédentes, des inermaions tchat 
& es SAF. et S'ESSO 


Relations sociales 


Effectifs et salaires 


L'eftectif total d'Esso Standard S.A.F. est passé de 6.742 personnes au début de 1960 à 6.509 à a fin de l'année, 
Rstie diminution est due principalement au fait que la plupart des membres du personnel âgés de 62 ans où plus our 
1 'emmes et de 87 ans pour les femmes ont demandé à profter des conditions de départ à la retraite anticipée! qui 
Jeur étaient offertes. Exception faite de ces départ à la retraite, le taux de stabilité du personnel est demeurd trés eau" 
faisant et sensiblement équivalent à celui des années précédent 

Le, montant global des appointements et salaires pour travail effectif s'est élevé de 82.780.000 NF en 1959 à 
89.090.000 NF en 1960. Les dépenses sociales résultant à la fois des dispositions légales, contractuelles ou des Intiaiven 
Rives par a Société. sont passées de 40.320000 NF en 1959 à 43.810.000 NF en 1960. Elles ont représenté environ 49,1 2. 
du montant global des appointements et salaires. pour tra 


ments a représenté 6 
sement. Étant donné qu'en mars 1960, une partie de la Prime Spéciale (2%) avait 84 Intégr À 
témunérafion s'est trouvée majorée d'autant. Comme les années précédentes, une gratfcation à été attribue à das 
reprises, fin juin et fin novembre, Chaqui de 140 NF, plus 25%, du salaire du mois de versement. 


écurité 

Les eflorts ont été encore intensifiés en 1960 dans le domaine de la 
chaque établissement, l'action psychologique permanente au moyen 
lisés, etc., a été complétée par une campagne de 
ments de la Société. Elle à suscité beaucoup d'int 

De longues périodes sans accident ont êté encore enregistrées dans différents établissements, Le tableau ci-contre 
montre l'évolution, au cours des cinq dernières années, du taux de fréquence des accidents dû travalt par prince 
secteurs d'activité de notre entreprise, ainsi que la moyenne pour l'ensemble de la Société. 


les dispositions adoptées d 
ces, flms, bulletins spé 
'maines dans ous les établisse- 


Formation protessionnelle 

Esso Standard S.A.F. 
nisation de cours ou 
sation des pos 


particulier du personnel navigant. 
li des stagiaires étudiants de grandes 
‘enseignement technique est venu également dans notre entre 
de l'industrie du pétrole, 


Après 1 ans d'existence, le Plan de Suggestions connait un succès soutenu : en 1990, le record de 1.871 sug- 
festions a été enregistré, 560 ont été primées et ont donné lieu au versement d'un total de 101.800 NF à leurs auteure. 


mn 


Taux de fréquence des accidents du travail 
par secteur d'activité 


jstribution — esesese Navigation fluviale —# uieté 


Aide au logement 


Jier le construction, achat 
milions de nouveaux francs ont té prêts au personnel en 1960 pour ui cle a construe 
méragement an epement, En supplmant, une somme de Plus de 4600 NF a 44 versée à ds organes 
Suéreurs pour a construeion de logmenia qui asront ms à la disposition des membres de notre personnel bien qu 


ne devant pas être la propriété de la Société. 


Services médicaux et sociaux 


ce 
les années précédente, les senvices soclaut ont organisé les séjours de vacances des enfants qui leur ont été co 
D AE 
eau On epplément de leurs vaux abs des calltes de 


entre National de Transfusion Sanguine, les services médi- 
mande du Centre National de Transtusi oi ice md 


plusieurs de 


Exploration 
et production 


Titres miniers 


nercat son activité, soit directement, soi vs 
ls ET EME Bondues le paris de Saint Mamert-dir-Gard le permis de Reims, le permis de Camargue, 
ris de Mon mis de Béiers Floren 
AE pe Fa jes Landes est arrivée à expiration en février 1961. La prorogation, 
M SRB on art 27 mar V1, pour dre suptii de 83 Dombes cars après réaction gas 
a ne rate pour une période de eng années, Ce permis est divisé an deut primaires Génom 


respectivement « Périmètre de Gascogne » et « Périmètre de Sainte-Hélène », 


Les travaux de recherches sur les permis de Saint-Mamer-du-Gard, de Reims, de Camargue, 
de Béziens-Florensac sont exécutés conformément à des contrats d'association en participations à 3, 
la Compagnie d'Exploration Pétrolière (C.E.P) 

Le permis de Saint-Mamer-du-Gard dont ESSO REP est {ulaire et sur lequel elle a 
été octroyé par décret du 20 Juin 1960 pour une durée de quatre ans et une superficie de 2. 
vrant en partie les départements du Gard et de l'Hérault 

Le permis de Reims, sur lequel C.E.P. est l'opérateur, a été accordé conjointement et solidairem, 
at à ESSO REP par décret du 4 Juillet 1960 pour une durée de quatre ans ; d'une superficie de 1.520 Mile 
il s'étend sur une paris des départements des Ardennes et de la Marnt 

Le permis de Camargue, sur lequel CE. P. conduit les opérations, est détenu par catte Société et viendra da 
Avement à expiration le 21 mai 194. D'une superficie de 1.785 kilomètres carré, | couure une partie des den de 
du Gard et des Bouches-du-Rhône. 72) 

Le permis de Montblanc, sur lequel C.E.P. est opérateur, lui a été octroyé le 28 juin 1960 pour 
rupariie de 148 klométres carrés située dans ie département de l'Hérault 

Le parmis de Béziers-Florensac, sur lequel ESS REP est opérateur, a été octroyé à cette Société par décr 
départements de l'Aude et de l'Hérault. : 

Les résultats des tr sés sur les permis de Saint-Sever-Algnan-Montesquiou et de Pau-Mélian ont con 
2350 is ne at de a Sen nan Motion de Pad on con 

AU 1 avi 1661, une demande de permis de recherches était encore à l'instruction, Déposée le 28 oulebre 1960 
sie couvre 5.971 Klomètres carrés et concerne une parie des départements du Nord et du Pas-de-Calais sur lesquels 
la Société Nationale des Péroes d'Aquitaine el là Régie Autonome des Pétroles ont présenté don den es tUe 
concurrenes 

D'autre par, outre la concession de Parentis atibuée par décret du 11 août 1956, ESSO Ri x 

qi d'eplililon al ki ont 4 cley pr rte au 19 anti 80 À a ut do rage dies oona  De 

Je parmis Sxglolaon de Notes d'une uperie de 87 Klombres carrés at le parmis d'exploiatlon de Lagos d'éna 

perf lomètres carrés. Ces titres minier, d'une durée de S re M ux 

ons de cing années au maximum chacun D IEEE 2e es oan 

9 code minier stipulant que l'exploitation d'un gisement ayant fait l'objet d'un permis d' e 
tre poursulie que soute régime de a concession lorsque an production cumulée 2 pans 300 De or eut 

REP a sollicité dès le 1" juillet 1990 une concession d'une étendue de 8,6 Kit È 


omêtres carrée pour le ch 
Lo 2 Janvier 1960, ESSO REP à également demandé pour le champ de Caraux l'ecol d'en en nes. 
Le lomètrs carrés, Par arrtédu 8 mai 160, la dé autorée à expo co champ pour an ee de eu" 


de Montblanc et 
arts égales, avec. 


ait en tant qu'opérateur, 
072 kilomètres carrés, cou. 


ent à C. Ep. 
mètres carrés, 


ois ans et une 


Exploration et forage 


En 1960, une équipe sismique a 
le permis de Saint-Mamert-du-Gard. 


vert en 9 mois, 255 kilomètres de profils dans les permis des Landes et dans 
‘étude de ces profils et la rélnterprétation d'anciens documents sismiques 


relatifs aux permis de Saint-Mamert-du-Gard, de Reims 
et de Camargue ont été assurés par le service géophy- 
sique d'ESSO REP. 

Lors du forage du Pilat, des grès imprégnés 
appartenant au jurassique supérieur ont été rencontrés 
vers 3550 mètres de profondeur, 

‘Au total, 21 forages ont été terminés dans l'année, 
dont 9 forages d'exploration et 12 forages de dévelop 
pement de gisement, Ce {otal représente 51.505 mètres 
forés en 1960, contre 45013 l'année précédente. Les 
profondeurs lorées se répartissent en 26,721 mêtres de 
forages d'exploration et extension et 24786 mêtres de 
orages d'exploitation. 


À la fin de 1960, cinquante puits étaient en pro- 
duction sur les divers gisements découverts par ESSO 
REP - 29 puits à Parents, 3 à Mothes, 6 à Lugos, 1 à 
Lucats, 4 à Mimizan et 10 à Cazaux 

Le rapide développement du champ de Cazaux 
à constitué l'un des faits caractéristiques de l'année 
11 puits ont été achevés en 1960 et 2 étaient en cours 
au 31 décembre. Parmi les puits achevés, 8 ont pu dtre 

n production. À la fin de l'année, 10 puits se trou- 
vaient productifs, dont 5 par pompage. Le capacité de 
production annuelle du gisement de Cazaur était alors 
de l'ordre de 165,000 tonnes. 

La production du champ de Cazaux a été enpédiée, 
à partir du mois de novembre, au moyen d'une conduite 
de 25 centimètres de diamètre et de 18,7 kilomètres 
de longueur reliée Parentis-Ambès. Le 


de 30 centimètres de 
Ambès a été réalisé à 28,4 kilomètres du point de départ 
du pipe-line à Parentis. 

Le puits de Mimizan Nord 1, où du pétrole 
été rencontré à 1350 fin 1959, 
a été mis en production 


Srelon du sement de Parent à été mainienué par 
Mirclon d'env à partr de 5 puis 

re La production totale d'ESSO REP s'est élevée 
de 123106 tonnes en 1960 à 134084 lonnes en 100, 
Au ont été lrées intégralement à Esso Siandard 3.AF 


Cette production avait été oblenue à concurrent 
1.130.080 tonnes à Parentis, 106.782 tonnes à Cazaux, 
66073 tonnes à Mothes, 2674 tonnes à Lugos, 
7,460 tonnes à Mimizan Nord, 3647 tonnes à Lucats 
ee 68 tonnes au puits du Pilat en cours d'essais. Ainsi, 
depuis la découverte du gisement de Parentis en 
mars 1954, ESSO REP a assuré une production d'environ 
6740000 tonnes de pétrole brut, dont près de 
6270000 tonnes provenant du gisement de Parentis. 


Les travaux d'ESSO REP ont été exécutés par 
(des effectifs qui comprenalent un total de 535 personnes 
à la fin de 1960, dont 357 appartenant à la Société et 
178 personnes dépendant d'entreprises extérieures. 


Forages entrepris 


et profondeurs Fforées 


Depuis le début des recherche 


FXPLORATION 
ET ETINSION 


Approvisionnements 
et transports 


Approvisionnements pétroiiers 
Esso Standard SA. a acheé un total de 4913300 tonnes de produits pétrolier en 1960, contre 4091.24 on 
en 1988 328960 ionnes on 1888, Cos lonnages so épurissent comme indiqué dans le Tabou Gide" 
La pat des bris provenant de in ons franc n por aur Plus de Emillone de tonnes an 100. so I d 
fotal des achats, contre 222 % l'année précédente, Ce chfire comprend près de 1400090 tonnes do bruts métropole 
tains, dont 1.847.000 tonnes fournies par ESSO REP, la totalité de la production de cette Société ayant ëté reprise par 
Fo" Siandard SALE. an 180 el raie à la rainerio de Bordeaux, ets qu'une partie de la production de Vs a? 
été cédé à une aütre société de ratinage. 1 comprend également anviron 822000 tonnes de bruts du va 


Tonnes À 


représentant une valeur FOB de 48 millions de nouveaux francs. Ces tonnages de bruts sahariens se répartissent en 
34.000 tonnes achetées pour le compte de la filiale allemande du Groupe Esso et 588.000 tonnes achetées pour rail. 
nage à Port-Jérôme et à Bordeaux. 

En conséquence, la part relative des achats de pétrole brut du Moyen-Orient est retombée de 652%, en 1959 à 
45,5 %, en 1960. Ces achats ont représenté une valeur totale FOB de 145 millions de nouveaux francs, contre 180 millions 
en 1959. La part des bruts reçus du continent américain est restée pratiquement inchangée au cours des trois 
dernières années. 

Les importations de produits finis ont encore été constituées essentiellement par de l'essence aviation, Les 
exportations de produits finis ont plus que doublé en valeur en raisons d'importantes expéditions de fuels lourds vers 
Allemagne Occidentale, la Belgique et la Suisse, et de jet fuel (carburéacteur aviation) vers l'Espagne et lle de Malte 


Transports maritimes 


Les lonnages de pétrole brut et de produits finis transportés par la flotte Esso et les navires affrétés, longs cour- 
riers, se sont élevés à 4401.256 tonnes, soit une augmentation de 10,1 %. sur 195. 

La modernisation de la floite s'est poursuivie par la vente, en 1990, de deux anciennes unités, « Esso Bretagne » 
de 16428 tonnes de port en lourd, « Esso Flandre » de 16.285 tonnes, puis, en avril 1961, du pétrolier « Esso Normandie » 
de 16,67 tonnes (pour la casse) et par la mise en service de deux superpétroliers, « Esso Alsace » de 39496 tonnes, en 
octobre 1960 et « Esso Lorraine », de 49.000 tonnes, en juin 1961 

La capacité de transport dont nous disposons, bltiments affrétés 
dentaire. Cette siluation, qui aflecte l'ensemble de ia flotte pétrolière française 
résulte de l'abondance des commandes passées aux chantiers de construction navale lors de la 
‘et 1957, les livraisons étant échelonnées sur plusieurs années alors que la consommation mondiale de produits pétro- 
liers a progressé moins rapidement que prévu. De plus, certains lacteurs tels que les restrictions d'importation de 
pétrole aux États-Unis, l'augmentation des exportations de brut russe et la réduction de la durée de certains transports 
Par suite du chargement de quantités croissantes de pétrole saharien sur la côte africaine à la place de brut embarqué 
au Moyen-Orient, ont encore augmenté la capaci sport disponible, C'est pourquoi, bien que de nombreux 
pétroliers aient é1$ Gésarmés, les taux de fret « au voyage » sont demeurés à un niveau extrêmement bas en 1960, 

‘Ésso Standard S.A.F. a pu éviter l'immobilisation de certains de ses pétroliers en effectuant au taux du marché 
mondial des transports pour le compte d'autres sociétés du Groupe de la Standard Oil Company (New Jersey). Bien 
que correspondant à une exploitation déficitaire, cette solution a été jugée préférable au désarmement de ces navires 
la mise en chômage de leurs équipag 


à long terme compris, 
1me la flotte pétrolière 


Transport rieurs 


Les transports intérieurs de produits finis en vrac, dont la répartition par moyens de transport el indiquée dans 
TE RP Mn SA de LE % en 1960 L'augmentation des quantités iransporées par pipeline, voi ferrée 
te a où pour contrepartie une diminution des expédiions par voie Muval. 


Achats de matériel 


hèvement, en 1969, de la const 


ction de Ia rafinerie de Bordeaux et d'importantes 
Parderème, la Valeur totle des factures de loutes catégories passées par le Dana 
ré no porte que sur les produits autres que les produits pétroliers) pour le compte de" 
affiliées au Groupe de la Standard Oil Company (New Jerseÿ) a diminué de 112%. 


des Achats (dont l'acti 
Société et des Sociétés 


de notre 


La part des commandes d'équipement destinées à l'exportation et passées pour le compte des Sociétés du Gran 
de la Standard ON Company (New Jerey) a représenté 87% de la valeur Globale des factures, 30 Une Dre 
sensiblement équivalente à celle de 1959 RIDPOI te 


Raffinage 


Les tonnages de pétrole brut traités en 1990 par les raffineries de Port-Jérôme ot de Bo 

es de Portsférôme rdenux 38 sont 4 
5.154405 tonnes, soit une augmentation de 11,4% par rapport à l'année précédente. # mi 
origine et comparativement aux deux années antérieures, comme suit F DCS Etes où route pas 


traite 
ORIGINE + 
Tonnes 3 
PARENTIS, MOTHES, LUGOS, 
CAZAUX Aus77 
|CHATEAURENARD 65 
COULOMMES ans 28 nan 33 
RAGUSE 160 42 “ur 10 


Me Gui 1m ruée 20 bou du chaplre Aspratiomements el Tranapers aoe 1. au conan en Mages en Cou 


ranaports, sage 18, qui comprand, an efet les Lonnages en ous 
és de brut acues pour rafinage pour le compte de tiers. 


de Port-Jérôme (de 1956 à 1960) 
et de Bordeaux (de mars 1959 à décembre 1960) 


Production des raffineries 
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GAZ LIQUÉFIÉS 
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PRODUITS CHIMIQUES 


Les quantités mises en œuvre en 1960 comprennent 447.517 tonnes traitées à façon pour le compte de tiers, soit 
17022 tonnes de brut de Coulommes distilées pour la Société Pétrofrance, 49.747 tonnes de brut de Raguse (Sicile) 
et 227.448 tonnes de brut du Moyen-Orient traitées pour la Gulf Oil Corporation. 


La part des bruts de la zone franc a représenté environ 40 %, des tonnages distilés, dont pour près de 30 % de 
bruts mélropolitains et plus de 10%, de bruts du Sahara. En conséquence, la part des tonnages de brut du Moyen- 
Orient est retombée à moins de la moitié du total des bruts mis en œuvre. 

Le total des produits fabriqués dans les deux raffineries a atteint 4.723.000 tonnes en 1960 contre 4,079.000 tonnes 
en 1959. Le détail en est donné dans le tableau ci-dessus. 


inerie de Port-Jérôme 


La raffinerie de Port-Jérôme a traité 3.580.328 tonnes en 1960 contre 3.761.302 tonnes en 1953. 
Korés les très importantes installations de raffinage mises en service en 1969, la construction d'une unité d'hy 
es titles a été commencée en 1960. Cette Installation, achevée fin avril 1961, doit accrore la capacité 
‘de raffinage des huiles : sa capacité est d'environ 700 tonnes par jour. 

gaiement en 1960, on a entrepris l'étude d'une nouvelle unité d'oxydation des asphaltes dont Ia mise en 
est prévue pour 1962. 

En Éskaons dans le domaine de la pétrochimie sont décrites, chaprès, au chapitre « Produits Chimiques » 


vice 


Rattinerie de Bordeaux 


La raffinerie de Bordeaux a traité 1.574.077 tonnes de pétrole brut en 1990, chi très voisin de sa capacité nom. 
nele de tratement Ce Mr comprend principalement la totalité des fournitures de brut des Landes par ESSO'RES 
R'esso Standard SA. en 1260 of 1.322185 tonnes, du Brut du Sahara que la ralnerie de Bordeaux à commence 
À disiler. comme la raffinerie de Port-Jérôme, dès le mois de Janvier et du brut du Venezuela utilisé pour la labre. 
2° “Depuis le mise en service de 1 rafinerie au début du mois de mars 199, toutes les installations ont fonctionné 
de iaçon entiérement satisfaisante, Rappelons qu'elles comprennent notamment, en plus de l'unité de dsilaton: ne 
Unité de relarming catalytique du bype 4 Poyerlorming » ayant une capacité de 870 lonnes par four, une unité de re 
duction des gae Mguéhies, une instalation de mélange des produit, une unité de mélange des itumes, des résen oi 
destockage pour le pétrole brut, les produis intermédiaires a les produits finis, avec lous es services anne ht 


inerie de La Mailleraye 


La raffinerie de La Mallleraye a produit 53.210 tonnes d'huiles, graisses et produits spéciaux en 1960, contre 
51.875 tonnes en 1959, soit une augmentation de 2,5 %.. Celle-ci concerne principalement les huiles. 


Produits chimiques 


Le complexe pétrochimique 
de Port-Jérôme 


Après l'entrée en service à la rafinerie de Port-Jérôme, en 1959, de deux importantes installations de pr 
lion de produits pour l'industrie chimique, une unité de steam-cracking et une unité de fabrication de dodécyibenzène, 
une nouvelle unité de fabrication de produits d'addition pour lubrifants a été mise en route en avril 1960. Ces produits 
sont destinés à am es huiles moteur, en particulier la détergence at l'indice de viscosité. 

Esso Standard S.A.F. à ég la construction de deux nouvelles unités de préparation de produits 
de base pour l'industrie chimique qui doivent étre terminées dans le courant de l'année 1962 
— Une usine de purification du propylène qui permettra la production de 10.000 tonnes par an de prapylène à haut degré 

de puraté, produit pouvant servir à la fabrication d'une matière plastique nouvelle, le polypropylène. 

— Une usins d'aromatiques, devant assurer la production, à partir de 300000 tonnes d'essances de reforming cat 
Iytlque, de 28000 tonnes par an d'orhonylèn de base pour l'industrie des plastifants et pointures, 
1,000 tonnes pa asylène, produit utlisé pour la fabrication de fibres synthétiques et 10.000 tonnes par an 
de solvants aromatiques trouvant leurs applications dans les industries des peintures ot vernis, insecticides, 
caoutchoues, etc. 

La gamme des produits de base fournis aux usines de produits chimiques de la région de Port-Jérôme a été 
accrue en 190. Aux fournitures déjà assurées à l'usine de la Société du Caoutchouc Butyl (SOCABU), aux usines des 
Sociétés Ethyiè tières Plastiques et à la Société Nobel-Borel est venu 
s'ajouter, la livraison d'une coupe d'hydrocarbures riches en butylène à l'usine de fabrication de butanol secondaire 
mise en service, en mars 1960, par la Société Industrielle des Dérivés de l'Acétylène (SIDA). 

En 1961, ce complere pétrochimique s'enrichira de deux nouvelles usines alimentées en partie par Esso Stan- 
dard SA. : la Société United Carbon France vint de mettre en route une usine de fabrication de 25.000 tonnes par 
an de carbon black et la Société Firestone construit une usine de latex butadiëne-styrène et de polybutadibne dent 
l'entrée en service est prévue pour le quatrième trimestre 1961 


Le tonnage des produits chimiques fabriqués à la raffinerie de Port-Jérôme a progressé de plus de 70% en 1960. 
La valeur tatale des produits vendus par la Société a représenté un chiffre d'affaires de près de 70 millions de nouveaux 
francs, soit une augmentation de près de 40%, sur 1959. 

[Cette augmentation provient d'une progression rapide des ventes de matières premières de base telles que éthy- 


lène, butadiène, propylène, isbutylène, alimentation carbon black, des ventes d'additifs pour lubrifiants, alors qu'un 
ralentissement s'est manifesté dans le domaine des délergents y 


Complexe pétrochimique 
de Port- Jérôme 


DE TRANSPORTS PETROUIERS PAR MIE LINE 


Recherches et 


développements 


 dévaloppoment d'une grande entreprise industriel et là directement à l'importance de son programme de 
chats eat panérement vrai pour l'ndusirie du pére où les techniques de fabrication dvoluent 
ee En danure d'éendre near du programmes de recherches, Esao Standard SA. a entres en 
4000 1e nu de nouraaus laboratoires à Rouen-Mont-SainAignan, Ceur-ci, ouverts le 1 Janvier 90, compren- 
et on dobaaiae de racherches Déndraes, une section de carburants, ubrianis et bfumes a un groupe d'études 
S'oéroehier Bouts enclos concemant ltude de spéccalions aurqulls devront réponde les nouveaux 
Sata al lappeation samedis des procédés dE erpériments en orsore, ana Que crains Mavaur 
Pie toutes eoningent 0 être exécute dns les labraloies de Por-Jérôme, ie controle des produits, Hbrqu 
A ana, one par le passé. par es laboratoires des rainris de Por-Jérôme et de Bordeaux. 
La nano dépenses pour le cherches de iboralonr 5 sont levées de 54400 nouvenur francs en 
à 52000 a Une part importante de cette somme a 4 consacrée, comm les années précédentes. à des 1 
ons le cadre du egniat d'assistance lecmique conclu ane Esso Research and Engineering Company 
A Esso Suandard SA. 


En ce qui concerne les recherches sur les carburants, des études ont été poursuivies, en particulier sur la vola- 
lité des essences (études réalisées sur voitures en Italie, en liaison avec les ingénieurs d'Esso Research Lid.) et sus 
les qualités futures que devront présenter les carburants pour moteurs à taux de compression élevé. 

Dans le domaine des additifs, des investigations ont été continuées sur de nouveaux produits destinés à améliorer 
Les carburants et lubrifiants. En même temps, la mise au point de produits déjà étudiés en laboratoire était effectuée sur 
le plan industriel dans la nouvelle unité de fabrication d'additifs pour hulles de la raffinerie de Port-Jérôme. 

Par ailleurs, en vue de lutter contre la pollution atmosphérique, la combustion des fuels, tant dans les moteurs 
diesel que par brüleurs, à fait l'objet d'études approfondies. Les études concernant les bilumes ont été poursuivies. 

Les investigations effectuées dans le domaine des produits chimiques dérivés du pétrole ont élé orientées, on 
particulier, sur la synthèse de nouveaux produits alors que progressait l'étude de futures installations de fabrication, 
Des recherches d'applications ont concerné, d'une part, l'amélioration des détergents, d'autre part, les résines 
synthétiques de pétrole dont les emplois sont particulièrement nombreux et variés. 


Reese + 


{millions de nouveaux francs) 


Activités 


commerciales 


La consommation de produits pétroliers sur le marché Intérieur franc en 1990. Bien 
que ce taur soi encare sensiblement Intérieur à ceux constatés dans la plupart des pays d'Europe occidental, laisse 
Spparaltre une nette amélioration par rapport à l'année précédente : en efet, In consommation intérieure n'avait pro- 
Messé que de 5%. en 1959. 

9%4 0 ventes d'Esso Standard S.A.F, se sont développées, en moyenne, lus rapidement que l'ensemble du marché 
alles ont progressé de 142%. Cette évolution se décompose, par grandes catégories de produits, comme suit 


augmentation 
Sudminaon 


Produits blanes 


{consommation française de carburants auto s'est accrue de 6,8% en 190, chifre en amélcration notable 
A Een lacs 3 cn at dt ds LA es og OÙ Ba raies 


pour le supercarburant que pour l'essence ordinaire. ; 1 save 
en les ventes d'Esso Standard S.A.F. qui se sont développées au même rythme 
sep 7 2 6 de AE OU Va part de le Socité dans Le ioal des ventes de supercarburant et d'essence ordi. 


maire est restée pratiquement inchangée à 183% 


Dans le domaine des carburants aviation, la consommation de carburéacteur continue à s'aceroitre au détriment 
de ia consommation d'essence aviation en raison de la substitution progressive du moteur à réaction au moteur à 
piston, Au total, la consommation de ces deux produits a progressé de 37,8 %, Les ventes de notre Société ont augmenté 
de 33,7 %, et la part de celle-ci sur le marché est passée à 324% en 190, contre 34,4 % l'année précédente. 

Le marché des gaz liquéfiés est toujours en expansion. Toutefois, la progression de 10,4 %, enregistrée en 1990 
est plus faible que celle de 1959, elle-même inférieure à la moyenne des années antérieures. Les ventes de butane et 
de propane d'Esso Standard S.A.F. ont évolué d'une façon similaire. 

La consommation de gas oil, qui était remontée en 1959 au niveau de 1956 après une régression consécutive à 
la mise en vente, à partir du milieu de cette dernière année, d'une nouvelle qualité de fuel domestique utilisée pour 
l'alimentation de certains types de moteurs Diesel, continue à se développer, Elle a progressé de 8,7%, en 1960, Nos 
Ventes se sont accrues de 15,1 %, et notre part du marché est passée à 9,5 %, contre 9.1 %, en 1969. 

La consommation de fuel domestique continue à se développer rapidement : elle a augmenté de 21,8%, alors 
qu'une avance de 14.6 7%, avait déjà été réalisée en 1959. Les ventes d'Esso Standard S.A.F. ont progressé encore plus 
rapidement : elles se sont accrues de 26,2 % en 1960 et de 1 part du marché s'est ainsi élevée à 
11,9% en 1980 contre 11,5 %, l'année précédente. 


Les consommations de fuel léger et de fuels lourds qui étaient demeurées pratiquement stationnaires on 1959 
sont à nouveau en progression. Elles ont augmenté de 124 % et de 6,8% respectivement. Pour ces deux produits, les 
ventes d'Esso Standard S.A.F. se sont élevées de 19,3%, et de 5,8%) 

La part de notre Société sur ces deux marchés est ainsi passée à 11,5 % pour le fuel léger et 10,3% pour les fu 
lourds, contre 10,4% et 10,4% en 1959. 


Lubrifiants et bitumes 


Le marché des lubrifiants s'est développé de 64% en 1960. Les chiffres de ventes d'Esso Standard S,A.F, font 
jgmentation de 43%. Elles ont représenté 26,5 % du marché contre 27,4 %, en 1959. 
-onsommation de bitumes qui avait dépassé le million de tonnes pour la première fois en 1959 a progressé de 
sont accrues de 18,8% ot, en conséquence, notre part du marché s'est élevée à 21,3 


app 


10.7 % en 1960, Nos ventes 
contre 19,8% en 1959. 


t eu moins à lutter contre les parasites des cultures qu'en 1959, 

sont développées de 8,6 %. 

Outre l'extension de l'usage des produits phyto-sanitaires, cet accroissement peut être attribué à la mise sur le 
par notre Société, de produits exclusifs et à notre polllique de conseils et aides aux agriculteurs (1). 


En dehors des usines de Genneuiliers et de Port-Saint-Louis-du-Rhône où sont effectuées les opérations de 
mélangé et de conditionnement des huiles de graissage, le réseau d'Ésso Standard SA. comprend 51 dépôln de pro. 
duits blancs et de produits noirs qui totalisaient au 1” janvier 1961 une capacité globale de stockage d'environ 
262000 mêtres. cub 

En octobre 1960, ce réseau a été complété par la mise en service d'un nouveau point de stockage, à Chignin, près 
de Chambéry. Ce dépôt qui dispose de 3.750 mères cubes de capacité de stockage est relié aux lignes de la 3. N' €. F. 
par un embranchement particulier permettant un approvisionnement par wagons-cifernes en rames de 1 100 tonnes. 
Bénéficiant d'une situation privilégiée au centre d'une région en expansion, cette nouvelle installation a été étudiée 
de façon à ofrr le maximum de simplicité et d'efficacité dans l'exécution des opérations. 


9) Des commentaires sur les ventes de produits chimiques sant dénnés dans le chagtre « Produits chimiques > 


présent rapport, page 22 


Le parc de véhicules routiers de notre Société, affectés aux opérations du réseau, comprenait notamment, au 
4 janvier 1961, un lolal de 106 camions-citernes articulés, constitués par un lracieur et Une SenLTEmDUe ayant des 
capacités de transport allant de 19,000 à 28000 res par véhicule. Après les résultats déjà fort encourageants obtenus 
£es dernières années, de nouveaux progrès ont été réalisés en 1960 dans l'esploïation du parc, La moyenne mensuelle 
de pero pare à rent CR ae el Lente 
de produits pétroliers transportés mensuellement par véhicule à augmenté de près de 74. Nes efforts lendent égal 
ent à l'amélioration de la moyenne des livraisons unitaires 

Dans le domaine des ventes de lubrifiants destinés aux automobilistes, Esso Standard S.A.F. à conclu avec la 
Société des Automobiles Peugeot, et pour tous les pays, un accord de précanisation exclusive en faveur des produits 
sso pour l'entretien des véhicules de tous modèles construits par cette firm, noufs ou déjà en service. Cet accord a 
pris effet au 1° janvier 1961 

Rappelons, en outre, qu'Esso Standard S.A.F. bénéficie de la part de Ia Société A. C. M. À, d'un contrat similal 
concernant les scooters et automobiles de la marque Vespa fabriqués en France par cette firme. 

‘Enfin, la préconisation antérieure de la Saciété Simca, en laveur des lubrifiants Esso pour les voitures de 1ypes 
Ariane et Vedette fabriquées par elle, a été reconduite et étendue à certains modèles Flat dont alle assure ia distribution 
‘en France 
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Commentaires 


financiers 


L'exercice 1960 a été marqué par un effort 
la structure financière. À cet 


onsolidation 


le capital a été porté à 417 milions 


de nouveaux francs. 


1. LES INVESTISSEMENTS 
ET LEUR FINANCEMENT 


{millions de nouveoux francs) À 1960 1959 1958 


RAFFINAGE, PÉTROCHIMIE 

ET LABORATOIRES 
DISTRIBUTION ET TRANSPORTS 
INTERIEURS 

TRANSPORTS MARITIMES. 
ADMINISTRATIF 


A. - Les immob 


1. IMMOBILISATIONS 


Le total des dépenses d'immobilisations des trois dernières années atteint 496,9 millions de nouveaux francs, 
s'analysant comme indiqué dans le tableau ci-dessus 


Dans l'exécution de cs programme, les dépenses de 1960 représentent 22 


de l'effort lotal des trois dernières 
années. Leur détail, par activité, est le suivant 


Raffinage, Pétrochimie et Laboratoires 


Trente cin pour cent du total des dépenses d'immobilsations de 1960 ont été affectés aux investissements 
nécessaires à la poursuite de l'expansion des activités traditionnelles des raffineries de Port-Jérôme et de Bardoeux 
à l'implantation des Installations destinées aux fabrications pétrochimiques à la raffinerie de Port-Jérôme ot à là 
création d'un centre moderne de recherches à Rouen-Mont-Saint-Aignan. Celui-ci à coûté au total 


— en particulier 
sur 1688 et 1960 — & millons de nouveaux francs 


Plusieurs projets particulièrement Importants étaient encore en cours de réalisation à la fin de 1960, notamment 


une unité d'affinage des lubrifiants, une unité de purification du prapylène et une unité pour l'extraction des hydro. 
carbutes aromatiques. 


istribution et transports intérieurs 


bénéficié de ons du présent 
Transports maritimes 
Au lire du programme de modernisaio pe 
depuis 1958 
PU mais d'octobre 1959, l'« Esso Pare de port on lourd 
Ên décembre 1969, l'« Esso Bourgogn 


Administratif 


s on de l'immeuble destiné à regrouper les services du Siège social ont été 
as en 1960, à une s0cié re distincte (Société Civile Immobilière Courbevoie Défense — C.1. CO. DE) 
urs, Esso Standard SA.F. à poursuivi l'effort di ation de ses matériels administratif et de gestior 
2. AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES 
tation de 20.5 m uveaux francs de ce poste en 1960 par rapport à 1069 provient 
Ta por cipes Ess P urs d'année dans le capital de diverses Sociétés, et, e 
Péreuler, de 39 millon dans celui de la Société C.1. CODE, au capital de 4 milions & 


‘ 16e p et l'aménagement du nouveau Siège social, au Rond-Point de la 
Défense 

Pour 3 
nous indemniser d 
Pour le reste, essent 
personnel (2.3 millions d 


ome de 


aux francs, de la réception de bons de la Caisse «construction destinée à 
ions de stocks subies on 1940. É 
ment de prêts accordés à la clientéle (7 millons de nouveaux francs) et de prêts au 


ment en vue de la construction ou l'acquisition de logements. 


ouveaur francs), rincl 


investissements 


nancement de 


es éléments daci a êt réalisé pour plus de 70), par l'a 
aire < : \prunté à moyen terme. 


ionnaires et, dans une moindre mesure, d'e 
de l'apport en numéraire des acto! d 


Dépenses d'immobilisations 
LA. et d'ESSO REP 


au cours des cinq dernières années 


ci 10 


EST TT 


Utilisation 
de l'excédent des recettes 
sprès règlement 


1. AUTOFINANCEMENT 
1960 Les 1 s pi 20 fin 196 des charges courantes 


F = " de l'exercice 1960 


Origine 
des recettes 


CARBURANTS AUTO 
ESSENCES AVIATION 


millions de nouveaux frenes 


ÉT CARBUREACTEUR sue 4 crapré 
PÉTROLE Amortissements l 
ET AUTRES PRODUITS BLANCS 15 1 écoulé on sccruimenent d 2273 
GAS oIL s210 à francs $ 
FUEL DOMESTIQUE 100,48 lleme lisati par Esso 
FUEL LÉGER 5250 ô hrs pe 
ë 1959 et le décret du bénéf réduction 
FUELS LOURDS COR Re La moe eue rs eos De LE de l'endettement 
LUBRIFIANTS 15175 12 Dai en 1900 qu'en 1080 explique, Le relatant A ions 
BUTANE - PROPANE us Ronan deslemorisomiants entre les doux at moyen termes 
BITUMES nn 66 L<'magré une neulle rétraluaan des Immobi 
AUTRES PRODUITS LEE 95 Hana Een 
RECETTES D'EXPLOITATION 282 18 ro al ae prenons 
? Se millons de nouveaux francs, parmi lesquels 8 créanc: 

RECETTES DIVERSES ÉCEN teens Done E À long 

DTA Card ancones durant l'nnrekee LIL Fcnoisemt al moyen termes 
DOUANE ET TAXE INTÉRIEURE* LAL es de roulement 
RCE D'AFFAIRES COMMER _ 2. EMPRUNTS ET DETTES A LONG ET MOYEN fonte 

AFFAIRES COMMERCIAL. 23550 TERMES up lei 

TRANSACTIONS COMPENSÉES La diminution de 51,9 milions de nouveau france 


de ce poste par rapport à 1959 résulte 


CHIFFRE D'AFFAIRES TOTAL Fans Ge Paflechation du prêt de 637 milions de nouvoaux 
rubrique 3) 
Affectation terrains. 
ssz | soso | 1260 PN Aihoies (me comsmlfipe Que ere es, 
des recettes Banques pour. ancr Fexpanson des Sets de Free 
— De la mobilisation, à concurrence de 32,1 millions Res 
ACHATS ET TRANSPORTS s6420 27 | ses CTET de nouveaux francs, des crédits de préfinancement 
DOUANE, IMPOTS ET TAXES » son sofa 55011848 509 obtenus auprès des Chantiers de l'Atlantique pour la 


construction des. pétroliers « Esso Alsace » (45 mi 
: lions) et « Esso Lorraine » (27,6 millons). Dans le 
A courant de l'exercice, le crédit de prôfinancement 


FABRICATION, DISTRIBUTION, 
GESTION 


sus où] 2546 128 


APPOINTEMENTS ET SALAIRES. F4 59 7 38 n 34 de l'« Esso Alsace » de 23 millions de nouveaux francs 
DÉPENSES SOCIALES. . 3,3 18 40,32 4, 18 a été consolidé dans sa totalité par un crédit à 
PROVISIONS, moyen terme au moment de la livraison de ce navire 

DOTATIONS TECHNIQUES Ÿ 405 02] 47 02! 330 01 3. AUGMENTATION DE CAPITAL 
BÉNÉFICE DE L'EXERCICE. 3248 17 17 2,4 17 Au cours de 1960, le capital social d'Esso Standard 
SAF. a été porté à 417 millons de nouveau francs 
it en augmentation de 52,1 millions. Cette augmentation 
s'est accompagnée de 264 milions d'accraissement de 

TRANSACTIONS COMPENSÉES. war su, pag! se 5 


la prime d'émission d'actions dont le total atteint, ainsi 
à la fin de l'exercice, 21 milions de nouveaux francs. 
RE MTAMES TOTAL Es Z 240,08 La participation des actionnaires américains à 
cette opération a été réalisée par la conversion d'un 
prêt en dollars correspondant à 63,7 millions de nouveaux 
francs consenti en 1959, L'apport en numéraire des 
autres actionnaires a êté de 145 m 


fase atriaure (origine den nes) présentent essenteñement Fimoôt 


- Fonds de rout 


ment 


Le fonds de roulement qui était de 72,7 milions de nouveaux francs à fin 1959 passe, à fin 1960, à 85,9 millions, 
soit une augmentation de 13,2 milions. 


Après le versement en 1960 de 30,2 millions de dividendes au titre des résultats de 1959, les ressources di. 
ponibles de 1960 se sont élevées à 197,1 millions permettant de financer les dépenses d'investissements et d'augmentes 
le fonds de roulement, relevant ainsi le coefficient de liquidité de 1,20 à fin 1959 à 1,24 à fin 1960. 


I. OPÉRATIONS COURANTES 
DE L'EXERCICE 


Ac 


! courant 
L'augmentation de 198 millions de l'actit courant entre 1959 et 1960 se réparit de la façon suivante 


Valeurs d'exploitation 


L'accroissement de 4,8 millions de ce poste résulte de deux éléments contraires 

— D'une part, l'augmentation du stock de pétrole brut et de produits finis permettant de faire face à l'accroissement 
de l'activité des ventes et de remplir nos obligations légales relatives aux stocks de résorve. 

— D'autre part, la réduction des stocks de matériel et matières consommables en magasin, par sulte du ralentisse- 
ment du programme d'immobilisations et d'un eflort de compression des stocks. 


Valeurs réal 


bles à court terme ou disponible: 
L'ensemble des éléments constituant ce poste est en augmentation de 149 millions par rapport à l'exercice 
prücédent. Les créances sur la clientèle augmentent de 18,9 millions, en relation avec l'accroissement des activités. 


r contre, les eflets à recevoir sont en diminution de 11,1 millions par suite d'une utilisation plus large à fin 
1960 qu'à fin 1959 du crédit d'escompte des traités commerciales. 


Dettes à court terme 


La hausse de l'endettement à court terme : 63 millions do nouveaux francs, soit 2% de plus qu'en 1959, réside 
essentiellement dans l'augmentation de l'impôt sur les Sociétés restant dû à la fin de l'exercice. 


III. AUTRES OPÉRATIONS 


Réévaluation des immobilisations 


La réévaluation des immobilisations a été eflectuée en 1960 sur la base des indices publiés par les Pouvoirs 
Publics le 20 mars 190. Le produit net de cette réévaluation, soit 70,4 millions de nouveaux francs, a été inscrit à la 
« Réserve spéciale de réévaluation » portée au passit. 


Pertes par faits de guerre - Indemnités à recevoir 


A la suite d'une nouvelle estimation des dossiers des dommages de guerre, le montant de l'indemnité à rece- 
voir de l'État et la provision correspondante ont été augmentés de & millions de nouveaux francs, 


IV. RÉSULTATS DE L'EXERCICE 


Les recettes lotales de l'exercice ont atteint 2.740 millions, soit 10%, de plus que celles de 1959, Le chiffre d'af- 
falres commercial à été de 2355 millions, après élimination de 385 millions représentant les transactions avec d'autres 
sociétés du pétrole. || se situe ainsi à 94 Y, au-dessus de celui de 1959 qui était de 2.153 millions de nouveaux francs. 


Évolution au capital sociat 


d'ESSO STANDARD S.A.F. 


{milions de nouveaux fronesi 


{ll 


| LUI 


Le coût des matières premières et les (ris de fabrication s'élèvent à 1212 milions, soit 154% de plus qu'en 
1959 où 1 valent ateint (O7 milons de nouveaux rares des 
agree du pu de rent du pétrole brut rare en 1960, valeur des achats de matières premières 
au ae Pat de BE 2e par aus, d'une par, de l'accrosement de lac générale, e, d'autre par, den 
Re bar ane paris Les produits de Base pour ia pérachimie non encore fabriqués ur place on 190, Par 
Dee ie longe Tabiqucs augmentaient de 194% entre 1989 et 196, les frais de labication proprement 
a ae 7 ne can deux Datéces. Ceci provient pncialement de ce que ls frais de 169 avaient été 
ea fat du démarrage de I rafinerie de Bordeaux 1 de nouvelles unis à a afinere de 
Por érème. g 
Peu, les ris de datibution et de gestion ont augmenté de 64% en passant de 14 milions de 
our Re A a 3) à 188 on 10 lux d'acer sement comparable à celui dé ce d'air commercial 
mens de l'exercice ont atint 1001 ml. 
Come à à 46 dt au paragraphe « Auoinancement les amorssements de le me 
ions GP Mésen pare de le me en vigueur du Barème dégresai sur les immobilisations de 160, a 
Le den rédraluaion ooctuce cette même année s 
5 Les produits exceptionnels de l'exercice 1960 sont en nette Fra par pers à Er L ee _ 2 Ve 
ed en on dune parle de la réserve pour fucluiion de cours des matières premières 
eau a Ré baisse du enr de revent du pétrole brut importé. Cie réinldgraïion compte pour 
53 miligns de nouveaux francs dans les racetes de l'année 
4 Globalement, pour 1960, les recettes d'exploitation d'Esso Standard S.A.F. ont laissé gi ana . 
484 mlions de nobveaur Trance, déduction late de 52 milons d Le danger 
S'ÉSSO REP, aprés paiement de out impbs, comple dans ce fall pou Um IQ EPA SD 
Prahquement (demique à cou de lexerice précédent, Îe pro 18 rent copens 
aie Palo el commerciales de a Soit. Le prof de l'ourcice 
dant pour une plus large part des a us excepionnei. Ce réult res l'ion d'expansion et d'adap- 
fai au marché pour depuis plusieurs années. 
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Analyse financière 
et coefficients 


IMMOBILISATIONS (VALEUR D'ACHAT RÉÉVALUÉE) 
AMORTISSEMENTS. 

IMMOBILISATIONS (VALEUR NETTE) (A8) 

AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES 

ACTIF IMMOBILISÉ (C + D) 

VALEURS D'EXPLOITATION. 

VALEURS RÉALISABLES À COURT TERME ET DISPONIBLES 
AGTIF CIRCULANT (F à G) 

ACTIF TOTAL (E+H) 

CAPITAUX PROPRES ET RÉSERVES 

FONDS DE RENOUVELLEMENT ET PROVISIONS. 

DETTES À LONG TERME 

DETTES À COURT TERME 

PASSIF TOTAL (44 K+L 4 M) 

FONDS DE ROULEMENT (H = } 


CHIFFRE D'AFFAIRES, COMMERCIAL 
(ROITS BE DOUANE INCLUS) 


CHIFFRE D'AFFAIRES COMMERCIAL 
SROITS BE DOUANE EXCLUS) 


RÉSULTATS METS 


ueurorre À 
“ 


e 
TRÉSORERIE 


souvasuré —! Et 
rer] 


CAPITAUX CIRCULANTS 


ancre 
— 


FINANCEMENT DE L'ACTIF IMMOBI 


MARGE METTE (DROITS DE DOUANE INCLUS) 


MARGE METTE (DROITS DE DOUANE EXCLUS) 
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{millions de nouveaux francs 


1956 1957 1958 1959 1960 
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Évolution du bilan 
d'ESSO STANDARD S.A.F. 
de 1956 à 1960 
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1229 
1082 
539 
#52 
4 
ra 
(ses 
has se 
re 


sur 


rt capitaux propres 


det 
bo éitiorme 


londs de 
Ds tement 
ET 


ttes à 
pet À Ésit'iamme 


Commentaires sur les 
principales Sociétés 
dans lesquelles 
Esso Standard S. 
a une participation 


F. 


Société Esso de Recherches 
et a'Exploitation 
«sS0 rer) 


'étrolières 


Au cours de l'année 1960, le chifire d'affaires total s'est accru de 9,39 millions de nouveaux francs, soit une 
progression de 7,5% par rapport à 1959, Cette augmentation est plus faible que cells de la production d'huile brute 
de 1.232.000 tonnes à 1.341.000 pendant le même temps) par suite de la baisse du prix de vente qui 


affecté À deux reprises — en avril et en juillet — les recettes de l'exercice 1960. 
Néanmains, le bénéfice 
de 1959. À ce 


‘élève à 25,19 millions de nouveaux francs, soit 15%, de plus que celui 
26,37 millions au titre de la Provision pour reconstitution de 
montant inférieur de 1.05 million à celui qui a été intégré dans les résultats de 1950. 


Le bénéfice net, après Impôt, est de 51,56 millions de nouveaux francs contre 49,30 en 1959. 


L'activité réduite de cette Société, principalement consacrée à la fabrication d'additifs pour huiles de graissage, 
a procuré un bénéfice net de 01 million de nouveaux francs on 1960. 


Société du Caoutchouc Butyl 
«socaau) 


Lusine de fabrication de caoutchouc butyl, mise en service à Notre-Dama-de-Gravenchon en avril 1859, a produit 
17.500 tonmes en 1960, contra 6.380 tonnes d'avril à décembre 1950. L'exercice 1959 — année de démarrage et de mise 
au point des installations — s'est soldé par une perte de 74 millions de nouveaux francs avant amortissements. 

À la date d'impression de ce rapport, l'Assemblée Générale des Actionnaires de la Société du Caoutchouc 
Butyl ne s'était pas encore réunie pour approuver les comptes de l'exercice 1960, mais on peut dire, sans préjuger 
des décisions qu'elle prendra, que les résultats d'exploitation de cet exercice ne sont pas déficitaire 


RAPPORT 
DU COMMISSAIRE 
AUX COMPTES 


de résultats arrètés au 31 décembre 1960 vous sont présentés sous leur forme générale 


La ss ces suivantes concernant seulement le 


habituelle condiet, copendant, de Vous signaler les quelques di 
comple de réunis à 

Le chapitre « Recettes » comprend un nouveau post : « Réntégration parle de ln réserve pour Auctutions 
de cour der malres premières achetées À l'étranger», Ce régraton, conorme aux disposons facaes, 
Fésute de le bises du pris de revent du pétrole but 

aleurs, les posts suivants devenus sans objet ne 0 retrouvent plus dan le compte de résultats: « Ajute- 

mont de miens précédens se Rembounement Conécuif à ln modicalion du plan de rue n à Proviion 
Por réconaelon de obements devenue disponbe», « Rämtégron partiel de la provision pour faque de 
Pre meurs «Amnolalon de in provision pour faque de dépréciaion en Sarre, «Diférences de change», 
PRameniaion de le douon pour rmouvelent du sck Indapemabe et de la provision pour Muctulons de 

Ces denses modietions n'appallnt aucune cbsemation parure; vous appaint de ls approuver. 


SITUATION GÉNÉRALE 


Le rapprochement de Ia valeur comptable des biens portés à l'actif du bilan et des 
dettes envers les tiers inscrites au passif, fait ressortir les écarts suivants entre 1959 et 1960 
{en millions de nouveaux francs) 


ss 
Actif total 1298 
Dettes envers les tiers s7a 
PATRIMOINE SOCIAL 6123 
Ces chifires se recoupent eux-mêmes comme suit : 
Capital 3649 
Réserves, provisions, Fonds de renouvellement, Report à nouveau, etc 2083 
sT32 
Bénéfice de l'exercice ao4 
623 749 


L'augmentation de capital de 52,1 millions de rouveaux francs a été réalisée par sous- 
cription en espèces, à raison d'une action nouvelle pour sept anciennes, de 1.042458 actions. 
nouvelles de 50 NF nominal, émises à 75 NF. 


Cette augmentation de capital est conforme à l'autorisation donnée à votre Conseil 
d'Administration par votre Assemblée Générale extraordinaire du 1” septembre 1960. 
Votre capital social se trouve ainsi porté à 416,983,200 NF, divisé en 8.399.664 actions 
de 50 NF nominal entièrement libérées. 
La progression de 1102 millions du chapitre « Réserves et Provisions », provient des 
éléments suivants : 
— «Primes d'émission d'actions » afférentes à l'augmentation de capital 
— Dotations à la Réserve légale et à la Réserve générale, en conformité de la troisième réso- 
lution de votre Assemblée Générale ordinaire du 16 juin 1960 à 


— Accroissement de la « Réserve spéciale de réévaluation » correspondant à la plus-value 
dégagée par la réévaluation des Immobilisations de votre Société (Participations ot titres 
de piacement exclus) sur Ia base des modalités et coefficients fs par le décret du 

ras é 


— Encsissements d'indemnités de dommages de guerre enregistrés en augmentation de la 
“Réserve correspondant à la participation de l'État aux dommages de guerre»... 

— Accroissement de la « Prouision pour dommages de guerre » ayant sa contrepartie dans 
l'accroissement du poste d'actt « Pertes par faits de guerre - Indemnités à recevoir » 

— Dotation au poste « Plus-values à réinvestir » du proft réalisé en 1960, sur la cession de 
diverses immobilisations, et notamment, de deux navires-citernes entièrement amortis 
« Esso Flandre » et « Esso Bretagne» ir Fe 

À déduire : 

— Reprises sur  Provisions pour fluctuations de cours des matières premières 

achetées à l'étranger » et sur « Provisian pour risque de propre assureur»... — 3,3 


— Diminution du « Report à nouveau » consécutive à la troisième résolutior 
votre dernière Assemblée Générale ordinaire | “ee 


Accraissement net 


MOUVEMENTS FINANCIERS 


Les besoins et les ressources de votre Société pour l'exercice 1960 exprimés en millions 
de nouveaux francs, peuvent être résumés comme suit 


investissements de l'exercice 


— Immobilisations ie 
— Autres valeurs immobilisées re) 
Distribution du dividende 1959 we 
Diminution des dettes à moyen et long terme se 


ssources 


Augmentation du capital social et primes d'émission d'actions 2 
Autoñinancement : 

— Bénéfice exercice 1960 304 

— Dotation aux amortissements 1001 

— Résultat sur cessions d'immobilisations et divers 25 


1e, 


D'où un excédent de 


qui est venu aceroïtre d'un égal montant le fonds de roulement à fin 1960, pour le porter à 
85,9 millions, et élever ainsi le ratio de liquidité de votre Société à 1.24 (contre 1,20 l'an der- 
nier) ainsi qu'il apparait dans le tableau ci-après : 


COCT 
a) Aetf circulant «7 M2 
b) Dettes à cour terme CR 

Diflérence (a — b) m1 89 


Les différentes fluctuations résumées ci-dessus appellent les brefs commentaires 
suivants : 

Les immobilisations nouvelles (111,5) concernent les installations de raffinage et de 
pétrochimie (38,8) — l'accroissement des moyens de distribution, de stockage et de transports 
intérieurs (25,7) — les investissements en navires pétroliers de haute mer: « Esso Alsace » et 
«Esso Lorraine (45,8) — les dépenses de modernisation des services administratifs et d'amé- 
nagement d'installations en faveur du personnel (1,2). 

Les amortissements de l'exercice (109,1) sont en progression de 10,3 millions de nou- 
veaux francs sur ceux de 1959, en raison de l'accroissement des Immobilisations, de leur 
réévaluation, et de l'application d'amortissements dégressifs autorisés par les récentes dis- 
positions fiscales. 

Les investissements en « Autres valeurs Immobilisées » comprennent notamment les 
apports à la Société Civile Immobilière Courbevoie Défense constituée en vue de la construc- 
tion et de l'aménagement du nouveau siège social au Rond-Paint de la Défense (3,9) — ainsi 
que des prêts accordés à la clientèle et au personnel. 

La régression des dettes à moyen et long terme (52), se justifie comme suit + 


Diminutions 


Affectation à l'augmentation du capital social, de l'emprunt consenti en 1959 (63,7) par 
les actionnaires américains ; STANDARD OIL Co (New Jersey) et GULF OIL CORPORATION, 
Remboursement partiel d'un emprunt contracté auprès du Crédit National pour financer le 
programme d'expansion des activités de raffinage et de pétrochimie (20), Transferts aux dettes 
à court terme (0.4) 
Augmentations 

Mobilisation des crédits obtenus pour la construction des navires pétroliers « Esso 
Alsace » et « Esso Lorraine ». 

Diminution nette 


Les dettes à court terme marquent, dans l'ensemble, un accroissement de 6,3 millions 
de nouveaux franes résultant de l'augmentation (99) des postes Fournisseurs, Taxes intérieures 
et Douanes, Impêt sur les sociétés, et de la diminution (3,) du poste Eflets à payer. 


ENGAGEMENTS HORS BILAN 


votre Société s'élèvent à 248,1 millions de nouveaux 
francs, contre 1725 à la fin de l'exercice précédent Ils s'appliquent à des cautions en douane 
(116), à des garanties relatives à des effets escomptés et non échus en fin d'exercice (634), 
À diverses cautions auprès d'organismes de crédit (47,1), aux engagements pris par votre Société 
2 1960 concernant des charges complémentaires afférentes à la retraite du personnel (21,6). 


Les engagements reçus se chiffrent à 280,7 millions contre 296,4 en 1959. lis correspon- 
dent, comme précédemment, et pour la quasi totalité, à des cautions en douane consenties 
au profit de votre Société par des confrères, banques et compagnies d'assurances. 


RÉSULTATS 


Les résultats de l'exercice 1960, comparés à ceux de 
les difiérences suivantes (en millions de nouveaux francs) 


«ercice précédent, font apparaître 


1 1 
Ventes et recettes d'exploitation 2M57 26974 
Bénéfice d'exploitation avant amortissements 1 1144 
Intéréts et dividendes reçus moins taxes y afférentes 
Autres produits 

Ensemble 


Amortissements et dotations à déduire 
Bénéfice avant impôt 
Impôts sur les sociétés ; 
BÉNÉFICE NET 
Le projet de répartition du bénéfice net de 39,434.305,01 NF qui vous est soumis par votre 
Conseil d'Administration, est conforme aux dispositions statutaires et légales. 


En conclusion, I résulte des examens auxquels j'ai procédé dans le cadre de la mission 

‘que vous m'avez confiée, que le bilan et ie compte de résultats qui vous sont présentés, reflètent 

fidèlement Ia situation de votre Société à fin 1960, et qu'ils pauvent recevoir voire approbation. 
PAS, LE 18 MA NN, A. VEYRENC 


Commissaire aux Comptes 
Auréé par la Cour d'Appel de Paris. 


Rapport spécial 


prévu par les arücies 34 et 40 


la loi du 24 Juitet 1087 


Votre Conseil d'Administration a porté à ma connaissance 
#) Les diverses conventions ou opérations autorisées par lui et intervenues pendant la durée de l'erercice, entre 
votre Société et les Sociétés ayant avec la vôtre, des administrateurs communs. 
b) Tous renseignements sur les opérations traitées dans le cadre des conventions antérieurement autorisées. 

Les opérations traitées dans ces conditions par ESSO STANDARD S.A.F. avec les Sociétés ci-après, se 
résument ainsi 


ESsO REP 
a) Convention d'achat de pétrole brut 

b) Frais de services communs débités par voire Société et inversement. 

— Location d'un terrain, de six réservoirs, et du pipe-line « Parc de Stockage-Docks des Pétroles d'Ambès » 
— Gestion du Parc de Stockage d'Ambès. 

— Achats et cessions de matériel 

— Ventes de divers produits, 


STANDARD-KUHLMANN 
a) Convention de prêt à votre Société pour un montant maximum de 1.350.000 NF, 

b) Opérations courantes de fournisseur à client et de client à fournisseur (prestations de services et fournitures de 
divers produits). 


BANQUE DE PARIS ET DES PAYS-BAS 
#) Convention par laquelle fut confiée à cette banque Ia réalisation mat 
1 septembre 1960 par la Société ESSO STANDARD S.A.F. É 
‘Autorisation, par votre Conseil d'Administration, de la constitution d'une promesse d'hypothèque sur le naviré- 
citerne « ESSO FRANCE », en faveur d'un groupe de banques, dont ia BANQUE DE PARIS ET DES PAYS-BAS 
cette promesse à pour objet de garantir un emprunt à moyen terme de 800,000 NF consenti par ces banques al 
antérieurement garanti par une hypothèque proprement di 
B) Opérations courantes de banque. 


AUTRES SOCIÉTÉS 


ion de capital décidée le 


de l'augment 


ATELIERS OÙ CREUSOT 
SINS GÉNÉRAUX DE TOULOUSE 
EL-BOZEL 


ES 
Opérations courantes de fournisseurs à client et de clients à fournisseur (ventes et achats de produits divers, 
: ustions de sonic). 
PO ae Co ROM ao à aan le rnauralemn de 1 conviennent no Sat 
et a Robe de BY. concernant es Rens Enéeures de vor Socle 
Telles sont les conventions dont j'avais à vous rendre compte en application des articles 34 et 40 de la loi LS 
a RE aa atées das des condiors normales napplent aucune cberaton 


ma par. 
PARIS, LE 1e MAI 1581 


Commissaire aux Comptes 
Agréé par la Cour d'Appel de Pañs. 


Ve 


Principales 
participations l 
au 31 décembre 1960 


socitré ESSO DE RECHERCHES ET D'EXPLOITATION PÉTROLIERES ESSO REP 


Capital : 35,100.000 NF — Participation : 88,97 % 
Activités : Recherches et exploitation de tous gisements d'hydrocarbures liquides ou gazeux 


STANDARD.KUHLMANN 
Capital : 2.380.000 NF — Participation : 49.96 %. 
Activités - Fabrication de Paraflow 


SOCIÉTÉ ANONYME D'HABITATIONS À LOYER MODÉRÉ DE LA SEINE-MARITIME 
Capital ; 414000 NF — Participation : 28 %, 
Actnités : Canstruction de logements, 


RAFFINERIE OÙ MI! à 
Capital : 11.280.000 NF — Participation à 39,33 %. 
Activités 1 Exploitation de dépôts de produits pétroliers en France. 


DÉPOTS DE PÉTROLE COTIERS 
Capital : 3.750000 NF — Participation : 24,20 %. 
Activités : Exploitation de dépôts de produits pétroliers à Dunkerque, Cherbourg et autres ports. 


Socitré Du CAOUTCHOUC aUTYL (S0CARU) : 
Capital : 34.927.600 NF — Participation : 22,30 %. 
Activités : Importation, fabrication de tous produits chimiques dérivés du pétrole ou de produits similaires et 
notamment, le caoutchouc synthétique, sas dérivés et succädanés. 


SOCIÉTÉ HAVRAISE DE MANUTENTION DE PRODUITS PÉTROUIERS : 
Capital 1 9.000.000 NF — Participation : 16,80 %- 
Activités : Réception de fuel pour soutes. 
Exportation et réexpédition sur d'autres ports. 


SOCIÉTÉ POUR LE RAMASSAGE ET LA RÉGÉMÉRATION DES HUILES USAGÉES : 


Capital : 900.000 NF — 
Activités : Récupération et régénération des huiles. 


SOCIÉTÉ DES TRANSPORTS PÉTROLIERS PAR PIPE-LINE (TRAPIL) : 
Capital : 20.000.000 NF — Participation ! 8,47 %. 
Aclivités : Construction et exploitation du pipe-line destiné à transporter les produits finis des raffineries de la 
Basse-Seine vers la région parisienne. 


CAISSE FONCIÈRE DE CRÉDIT POUR L'AMÉLIORATION DU LOGEMENT DANS L'INDUSTRIE : 
Capital : 3.780,00 NF — Participation : 1058 %. 
Activités : Prêts en vue de la construction et de l'aménagement de logements pour les entreprises industrielles 
‘où commerciales. 


Capital : 1.000.000 NF — Participation ca 
Activités : Construction, gestion et exploitation d'un « Hydrant system » sur l'aérodrome d'Orly. 
SOCIÉTÉ CIVILE IMMOBILIERE COURBEVOIE DÉFENSE : 


Capital 4900000 NE — Participation 
RES: Gpératons che Immoblren. 


mecerres 


VENTES EF RECETTES D'EXPLOITATION | ra 


INTÉRÊTS ET DIVIDENDES REÇUS 


AUTRES PRODUITS : 


Prof net sur Ventes et retraits d'immobilisations: 
Réintégration partielle de la réserve pour fluctuations de cours des 
prières premières achetées À ranger 

vers RATE 


TOTAL Des RECETTES LT d + 


NOUVEAUX. FRANCS 


2.87.376.785,30 


4754381,08 


24727468 


3.322390,00 
59.635,11 


2.140.085.872,41 


121201963308 
147076084251 
16.676.802,17 
79.540.667.38 


158.377.2600 
15.142 74481 
20.540.535,20 


a041462 
10.600.200,23 
2708.50 


FRAIS D'ÉTABLISSEMENT ; 84.438,75 


Prime de remboursement des obligations 
Autres frais d'établissement 


Terrains, baux et concessions 
Travaux souterrains et sondages 
Constructions 

Matériel et outillage 

Matériel de transport 


ACTE Autres immobilisations 
MNOBILISE OÙ Immobilisations en cours 
À LONG TERME 


DLEETET] 
AUTRI 


VALEURS mmoBILISE 


Prèts à plus d'un an 
Titres de participation (partie libérée) 

Titres de participation (partie non libérée) 
Bons de la Caisse Autonome de Reconstruction 
Dépôts et cautionnement 


CRUE 


Compte d'attente à régulariser 


PERTE PAR FAITS DE GUERRE 
INDEMNITÉS À RECEVOIR 


VALEURS D'EXPLOITATION 


Matériel ot matières consommables en magasin 
Matières res. (pétrole brut} 

Produits finis et marchandises 

Produits en cours de fabrication 


217.0544 


M 


Ai VALEURS RÉALISABLES A COURT TERME 
OÙ DISPONIBLES : 243.118.382,11 
Le Clients 
AL17194125 Autres dtèiteurs 
Comptes de régularisation - Actif 
Prêts à moins d'un an 
Effets à recevoir 
Chèques et autres valeurs à encaisser 
Titres de placement (partie libérée) 
Titres de placement (parte non libérée) 
Banques et chèques postaux 
Caisse 
0 


TOTAL DE 


sus 


fun. cautiens, guranbe et mire esgemante donnés | 243 M0 D 


, Fume: Garanties ot autre engagements Pepus 


BILAN CONSOLIDÉ AU 31 DÉCEMBRE 1960 


CŒsso Standard $.A.F. et ESSO REP) 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES 


COTE EN 


«es premières achetées à 


PASSIF 


an 
RCE mme na Caphal social 
Nate as mes Sémsnn dci 
ETES HR Réserve spéciale de réévaluation 
Résarve correspondant à la participation de l'État aux dommages de guerre 
(parte encaissée) 
Révense générale 
«sms 26870607 4094780680 Phatalue d'apport 
MATSTTSNT  IESENN 66211010 
HSOSONS 10090040  B41SS T2 
SMMOIBSS 22440 442400 70067 REPORT À NOUVEAU 
HEMBMSNT 1103120607 1320373190 
MMOS00S0 © ZAMSSIN 3641510839 
CErrce & ass PROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS 
am 
runs ET 
mn es PROVISION POUR DOMMAGES DE GUERRE À RECEVOIR 
provisions amortiasements À PLUS D'UN AN 
1020028. 290.200 10.540.006,11 VASSTIANSAT PLUS-VALUES À RÉINVESTIR 
220 SD 20202814 
5000 s 45000 
600426000 = 80042000 FONDS DE RENOUVELLEMENT : 67.214.420,00 
DGSE = BST 2 
Pur Er pe Doation pour renouvellement du stock indispensable 
Ce = Rae Fienson Pau Rules de Eur des 
u PROPRE ASSUREUR 
3.844.648,85 456.694,19 3387.954,66 nOymON POUR, MERE CELENO 
DETTES À MOYEN OÙ LONG TERME à 209.001 
Obligations à gius d'un an 
Emprunts à plus d'un an 
Autres dettes à plus dun an 
25408608 20000 25002050 ER 
22088 = POETEES < 
131.206158.09 3 131306 15800 DETTES À COURT TERME à 36.600.250187 
25 098.42.90 = ETC FREE 
Taxes intérieures et douane à payer 
devance sur ls production de pétrole brut 
es à MAutresrerdanciens ce 
Impôt sur les bénéfices des 2061 
NH2107000 32005674  131010.53326 MOIS DUN AN M Chelgnation. d'emballages à laiclient 
MISES (SD SSI66I2615 H663015027 | Comptes de régularisation - Pasif 
NYEaT] = 1940613219 Obligations à moins d'un an 
1.600480 54 = 609.494 Emprunts à moins d'un an 
SGA = 126 Autres dettes à moins 
ant 24199 = A S8t 51.20 Etes à payer 
A eu MS nr 
1548770338 = 1548770 RÉSULTATS à BÉNÉFICE DE L'EXERCICE 
moi e = oi 
wNTÉRETS MINORITAINES DES TIERS DANS £SS0 REP 
D TAL DU 
L'ACTIF Miuz00 100,33 LC) 


337248839 


37.840.158,44 
PATEMONNE SOGAL 

€ moMSONS 

assauts 

AVANT AFFECTATION 

DES BNÉRCES 

BULTAS4SASI 


48.593.01009 


3.387.05488 


4083.705,70 


30.07.5300 
37.238000,00 


4806823 


10.500.300,00 
185.005.146,87 
1425850 


Pass 
PROPREMENT DIT 
où swers 

us nes 

LOU verres) 
ETRRETTU 


59.378.29,70 
TOGO GS 
12.968.040 28 
3204307816 
1EBSSAESS 
2717848 
30.108045,67 
161.400,00 
MECS 
1788.826,12 
1089734385 


A16s1.208.58 


1214072 


\ 


COMPTE DE RÉSULTATS CONSOLIDÉ 


(Esso Standard S.AF. et ESSO REP) 


VENTES ET RECETTES D'EXPLOITATION 


INTÉRÉTS ET DIVIDENDES REÇUS 


AUTRES PRODUITS 


Profit net sur ventes et retraits d'immobilisat 210242 
sations 2102426,0 

Réintégration partielle de la réserve pour fluctuations de cours des 

matières premières achetées à l'étranger 3.322.390,00 
Divers 468.679,57 
PROVISION POUR RECONSTITUTION DE GISEMENTS DEVENUE 

DISPONIBLE 2637317000 
TOTAL DES RECETTES 2.722.448.275,91 
cuance, 


cours Des PRODUITS venDus 


Matières premières, trais de fabrication et de production 1.086.209.037,59 
Taxes intérieures et douane 1.170.760 842 51 
Autres taxes 17.608.922.33 
Amortissements 87.003.925 80 
Rodevances à l'État 13.053.321,82 
COUT DE DISTRIBUTION ET DE GESTION 
Frais 158.470.602,62 
Taxes 1614274481 
Amortissements 20.540:535,20 
CHARGES D'EXPLORATION 14.910.966,07 

\ AUTRES CHARGES 

1 Réparations et frais relatifs aux dommages de guerre 101.414,82 

Impéts sur intérèts et dividendes reçus 10.690.299,23 

à Divers 32.708,50 

« PROVISIONS EXCEPTIONNELLES 

4 Provislon pour reconstitution de gisements 38.027.410,00 
PLUS-VALUES À RÉINVESTIR 33130445 
IMPOTS SUR LES BÉNÉFICES DE L'EXERCICE 39.205.733,91 
TOTAL es CHARGES 5 
BéMÉFICE TOTAL 4 47.367.776,45 
A déduire : 
PART DES INTÉRÊTS MINORITAIRES DES TIERS DANS ESSO REP. 5.68648007 
BénÉFICE HET CONSOLIDÉ A1.681.296,38 

RTS 


ace 
MOUSE OÙ 
A LONG TERME 
CETTE 


Ace 
CT 
MINENEN 


FRAIS D'ÉTABLISSEMENT : 84.430,75 amorissements 
Prime de remboursement des obligations 18.500,00 
IMMOBILISATIONS : 774.881.459,14 
Terrains, baux et concessions 42.895.296,76 
Constructions 183.676.623,88 
Matériel et outillage 804.882.322,98 
Matériel de transport 240.784.405,58 
Autres immobllisations 50,517.897,33 
Immobilisations en cours 73.889.807,11 
AUTRES VALEURS IMMOBILISÉES : 121.011 ha 
Prêts à plus d'un an 9.548.901,95 
Titres de participation (partie libér 52.450.804,14 
Titres de participation (partie non libérée) 650,00 
Bons de ia Caisse Autonome de Reconstruction 6.004.260,00 
Dépôts et cautionnements 655.305,45 
Créances et avances à long terme 40.782.507,35 
Compte 12.811.095,23 
auenRE 
3.B44.648,85 
VALEURS D'EXPLOITATION : 213.638.078,80 
Matériel et matières consommables on magasin 28.633.024 83 
Matières premières (pétrole brut) 28.907.252,14 
Produits finis et marchandises 131.306.158,60 
Produits en cours de fabrication 25,038.642.98 
VALEURS RÉALISABLES A COURT TERME 
OU DISPONIBLES : 233.000.240,62 
134.124.394,80 
44.723.397.26 
18.804.246,72 
; 1,467.109,75 
18.922.14641 
6.681.541,99 


2258.488,64 


103.061,25 


2.638.766,07 
100.490.395,06 
383.110.437,74 
109.665.569/81 

25.859.664,95 


456.604,19 


8443875 


40.256.530,69 
83,186 227,92 
421.773.886, 

13118835 
24 658.17 
73.889.807 


9.288.839,07 
51.492 208.24 
650.00 
6.004.280,00 
655.30545 
40.758.907.35 
12811.095.23 


33875466 


28.383,02483 
28.907.252, 
131.306.158/60 
25.038.642,90 


130.023.858,06 
43.174.494,57 
18.804 246,72 
1467.103,75 
1892214641 
6.681.541,99 
1.389 550,30 


14818.357,00 
328.901,92 


carraux 
PERMANENTS ET 
À PLUS D'UN AM 
V4SA06.57419 


CAPITAL PROPRE ET RÉSERVES 
Capital social 

Prime d'émission d'actions 
Réserve légale 

Réserve spéciale de réévaluation 
Réserve correspondant à la participation de l'État aur dommages de querre 


DMETETE 


DETTES À 
MOINS D'UN AN 
341259235947 


(parie encasée) are 1688 
Réserve génêr ti 
Plésalus d'apport 
rune sou 
neroRT À mouvEau tas | moon 
asus 
PRovISION POUR DOMMAGES DE GUERRE à RECEVOIR saerssese | av aron 
ts 
mius.vauues à néinvesrir sn | nsamsn 
| 
FONDS DE RENOUVELLEMENT ; 4.723.34 
Dotation pour renouvellement du stock indispensable 0000 
Prousion pour Muctuaion de cours des méllres premres achetées à 
Ftranger 7220000 
PROVISION POUR RISQUE DE PROPRE ASSUREUR snoeess 
ES 
Derres À move où LONe rar 
Obligations à slus d'un an 1090 28000 
Emprunts à pos d'un an sa tua? 
Aus detes à plus d'un an ÉEr Et 
ns 
onu an 
oerres à CouRT rame : 41. ne | ee 
Fournisseurs nr 
Taxes intérieures et douane à payer 70.640.008,84 re 
Autres créanciers era Lou DETTES) 
Loniralor d'baiages à Le clone emma | SM 
Comptes de régularisation - Passif 25.822 79120 
Oigations à moins dun an 15110000 
Emprunt à mains d'un an jasses 
Autres dettes à moins d'un an - “à 
Etes à payer mrarest 
RÉSULTATS ; BÉNÉFICE DE L'EXERCICE re . eut 


TOTAL DU PASSIF 


